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l'ensei nement en uestion

Faut-il améliorer la formation
des futurs profs?

les enseignants (en devenir) de"Taient faire preuve de davantage de réflexion quant aux
réalités du métier, Il importe de leur en donner les moyens durant leur formation et carrière,

Traditionnellement, le rôle princi-
pal de l'instituteur est souvent
lié illa transmission du savoir. Il

détient la responsabilité d'inculquer ce
qu'il a appris, les connaissances et sa-
voir-faire, et de le livrer à ses élèves.

Pourtant, un récent rapport de
l'Agence pour l'évaluation de la qualité
de l'enseignement supérieur (Aeqes) (1)
tend il remettre en question ce profil
classique de "l'instituteur instruit, qui
instnrit », Désonnais, il conviendrait
d'adopter un profil plus «réflexif »,
c'est-à-dire celui du prof qui, au-delà de
la transmission de savoirs, réfléchit sur
son propre métier au départ des réalités
socioscolaires actuelles.

En effet, le rapport affirme qu'il n'ap-
partient pas uniquement au professeur
«( d'aequérir un certain nombre de
gestes, savoir:{aire [. ..],' il s'agit aussi
d'acquérir un.e posture et une compé-
tence rijlexi.'œÇ sur le métier Al. De la
sorte, renseignant doit également être

capable de se remettre en question
(pourquoi il enseigne de telle manière,
dans quel but...) et de s'adapter, si la ré-
ponse obtenue n'a plus de raison d'être.

Ce serait avant tout une question
d'adaptation: il faut s'ajuster aux réali-
tés de la profession, au moment pré-
sent, aux changements. «C'est parce
que ù:sréalités socioscolaires ont changé
que lè.:rercicedu métier d'en.seignant a
changé et qUI!. celui-ci doit posséder cette
compétence transversale de rlj1exivité
paUT faire face à ce.s changements »,
précise rAgence. «Et c'est aussi pour ce-
la que le métier d'imtitutev.r primaire
est et sera de moins en moins un mitier
d'exécution, d'applications de routines,
de procédures et d'instructionlJ affi-
mIles, mais de plus en plus un métier
d'ingénierie pédagogique. »

Toutefois, il importe, dès la forma-
tion, de donner à ces enseignants en de-
venir les clés pour acquérir à la fois la

capacité d'instruire et la capacité de (se)
remettre en question. En cela, Jean-
Claude Loos, responsable du départe-
ment pédagogique de l'Henallux à Bas-
togne, appuie les conclusions du rap-
port: «Il est nécessaire de rallonger la
formation d'instituteur. Dans le
contexte acttul qui est de trois ans d'ap-
prentissage, on ne sait pasfaire gmnd-
chose de plus, Les trois premières années
doive7It serviT de base pour acclder il
l'enseignement. Les sU!:vantes doivent
apporter un apprentissage supplimen-
taire pour confronter les e'lève1J aWl!réa-
litis professionmdles. » Il faut donc
donner les moyens aux étudiants, et aux
professeurs, de faire face aux change-
ments que subit notre société, en
termes d'enseignement; en témoignent
les initiath-es ci-contre. _

VALENTINE ANTOINE

(1) On peul le trou.er su, le sÎle www.aeqes.be/
documenls

projet Une formation
pour entraîner la réflexion

A fin d'amener les futurs ensei-
gnants à développer leurs capa-

cités critiques et analytiques, l'Obser-
vatoire de l'enfance, de la jeunesse et
de l'aide à la jeunesse (OEJAJ) de la
Fédération Wallonie-Bruxelles a dé-
veloppé un module de formation spé-
cifique (en collaboration avec l'ULB
et les étudiants de deux hautes
écoles).

Au cœur du dispositif, une problé-
matique: les devoirs et le~ns il. do-
micile. « C'est une question qui mérite
une attention et une rijl.exion parti-
culières, explique Anne-Marie Dieu,
directrice des recherches au sein de
l'Observatoire. Fairese1J devO'Îrs hors
de l'écolepeut avoir un impact négatif
et mener à des inégalités . .» Des inéga-
lités telles que, il. la maison ou à l'école
des devoirs, certains élèves dispose-

ront de l'aide d'un adulte ou de plus
de moyens, contrairement à d'autres.

L'idée est d'amener les étudiants à
réfléchir et analyser l'impad de ces
inégalités et, de facto, il. s'interroger
par rapport à l'attitude à adopter, en
tant que professeur, face à une situa-
tion de ce genre, directement liée aux
réalités du terrain. «Gnke à cet ap-
prentusage, ils pourront réfléchir sur
la )XJ$ition la plus juste rI adopter, et

pourront dom: agir en toute connais-
sance de cause Al, precise Anne-Marie
Dieu. Il s'agit aussi d'encourager les
étudiants à apporter de vraies solu-
tions quant à la problématique.

Concrètement, le module s'adresse
aux étudiants de deuxième année. Se-
lon la directrice, c'est l'idéal pour
qu'ils puissent expérimenter la ques-
tion durant les périodes de stages

«puisqu'en première année, c'est trop
tôt et en troisième, ils sont S'ur lepoint
de SOrtiT ».

La formation tient en trente heures
et se décline en plusieurs parcours,
activités à choisir. Parmi ces activités,
il y a notamment toute une sensibili-
sation par rapport aux droits de l'en-
fant, mais aussi l'organisation de « fo-
eus groupes» qui mènent à des dé-
bats, ou encore une immersion de
quinze heures en OCüle de devoirs
«pour vivre l'expérience de l'aprh-
icole avec l'e7i'me », souligne Anne-
Marie Dieu.

Le projet a été présenté à diffé-
rentes hautes écoles, avec la volonté,
conclut la directrice, «de permettre
également alLX professeurs en cours de
carrière et aWl! directeurs de suivre
cetteformation »••

V.AN,
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Leuze La créativité testée
en laboratoire

Une feuille de papier M, une photo
artistique et des questions à poser

impérativement aux élèves. Voilà tout ce
dont disposait Romain, futur professeur
de langues, pour préparer son cours.
Alors, il s'est mis aux origamis.,. «J'ai
fait de la feuille, un avion en papier »,
explique-t-il. Installés en rond sur des
poufs, ses camarades de troisième année
de régendat se passent chacun à leur tour
l'avion et lisent les questions collées sur
son habitacle. Romain a réussi l'exer-
cice: faire preuve de créativité dans la
preparation de son oours mais aussi, et
surtout, développer l'imagination, l'es-
prit critique de ses élèves. Car pendant
que l'avion fait le tour des participants,
les autres dissertent entre eux sur la si-
gnification possible de la photo, afficbée
en entier sur leur iPad. La scène est d'aU-
tant plus inhabituelle qu'elle se déroule

dans une chapelle. Désacralisée et ma-
gnifiquement restaurée, la « Capel'Art »
comme elle est à présent nommée, ac-
cueille le laboratoire de la créativité de la
Haute Ecole Louvain en Hainaut (Hel-
ha). Sa section pédagogique, implantée à
Leuze-en-Hainaut, fait partie des six
hautes écoles sélectionnées pat la. Fédé-
ration Wallonie-Bruxelles pour mettre
en place un tel laboratoire qui a pourob~
jectif de favoriser l'intégration dela pen-

sée créative dans la formation des futurs
enseignants. «Pour susciter chez les
jeunes de demain le désir de crécr et d'en-
treprendre, ilfaut leuren donner envie et
divelopper feur sens créatif, explique
Vincent Cappeliez, directeur de la sec-
üon pédagogique. Celafait partie du rôle
des enseignants mais ilfaut bien avouer
qu'ils ne sont pas formés pour cela.»
L'originalité de la Helha est d'avoir mis

en place Ce laboratoire pour les futurs
enseignants du secondaire là où d'autres
écoles ont visé les instituteurs primaires.
«L'emeigntmumt secondaire va mal, ex-
plique Vincent Cappeliez. Le taux de
doublement, les tau.:xde réussite aw:ctests
Pisa sont mauvais. Nos pratigues péda.
gogiques doivent évoluer! » Toujours en
rond dans leur espace de discussion, les
étudiants regardent maintenant le
masque que Loïc avait choisi pour
construire son Cours d'anglais. Anne
Ackerman, la pédagogue, soumet l'étu-
diant il des questions précises d'évalua-
tioon.Les élèves de Loïc ont utilisé et écrit
du vocabulaire médical, le cadre est res-
pecté. «Mais j'ai été agréablement éton-
ni de la participation, confie le jeune
homme. Etle proft38cur titulaire aussi
d'ailleurs.» Le jeune homme a suscité
l'envie, pari réussi. _

SANDRA DURIEUX
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